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Le carrefour des routes Division Leclerc, docteur Legrand du Saule et d’Outrancourt
Étude de Gilou Salvini, avec le concours de Pascal Decle et Philippe Cremel

Avant le parking du magasin Aldi, c’était il y a bien
longtemps de cela, le café Caton, un chalet forestier
où il faisait bon se rafraîchir pour les badauds de
passage et les curistes en balade...

Cette carte postale a suscité bien des questions, no-
tamment celle de savoir où se trouve cet endroit à
Contrexéville ?.

Caton, pourquoi ce nom ?

Quelles sont les dates de fonctionnement ? : 

1995, un nouveau magasin 2021, magasin fermé



Une  autre  carte  postale  nous  a  permis
d’en savoir plus sur ce café Caton, grâce
à son libellé et au bâtiment qui est à cô-
té, avec ses appartements meublés pour
familles.

Les Contrexévillois ont connu cette mai-
son qui était à la sortie de la ville, rue
Division Leclerc aujourd’hui.

Les sœurs Caton étaient natives de Seré-
court : Marie la cadette née en 1851 (+
1923 à l’âge de 72 ans) était célibataire.
Louise née en 1847 (+ 1930 à l’âge de
82 ans), était veuve d’Étienne Senesson,
remariée  à  Jacques  Billotte  natif  de
Raincourt, elle avait une fille.

Le café a probablement fonctionné de1900 jusqu’en 1930 approximativement. Après la disparition de Louise la der -
nière des sœurs Caton, sa fille Marie Jeanne épouse Roux qui avait déjà géré le café du temps de sa mère, fermera
celui-ci et transformera l’emplacement en jardin et habitera dans le bâtiment (recensement de 1935).

 

En 1954 Rose Oudot est la propriétaire du bâtiment

En 1992 le bâtiment Oudot,est habité par la famille Camacho.

Entre les deux maisons était le café Caton



Après la démolition du bâtiment Oudot, avant de construire le parking et le magasin, une fouille archéologique s’est
déroulée en 1994. La famille Caton et le jardin du chalet forestier étaient sur les tombes d’une nécropole mérovin -
gienne, mais auparavant le Cercle d’études locales avait découvert 4 sépultures de la même époque dans la maison
d’Eugène Bernard (X), le Service Régional de l’Archéologie savait à quoi s’en tenir...

Nous vous offrons une étude que vous pourrez découvrir et télécharger dans le blog de notre association : http://celcontrex.fr/ 
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